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La France, classée 34e en 2021, gagne plusieurs places dans la 20e édition du classement de RSF. Parmi les facteurs d'explication : le nouveau schéma national de maintien de l'ordre adopté en décembre.
Mardi, à l'occasion de la journée mondiale de la liberté de la presse, Reporters sans frontières (RSF), dévoilera son 20e classement mondial. Parmi les enseignements : la France, classée 34e en 2021, gagne plusieurs places. Selon l'organisation, le nouveau schéma national de maintien de l’ordre, adopté pour répondre aux violences policières, s’avère plus respectueux des droits des journalistes dans les manifestations. Ce schéma, dont la première version fut décriée par les rédactions et les syndicats de journalistes, prévoit que « les journalistes peuvent continuer d’exercer leurs missions lors de la dispersion d’un attroupement sans être tenus de quitter les lieux ».
Mais ils devront se placer de telle sorte « qu’ils ne fassent pas obstacle à l’action des forces de l’ordre » dans les manifestations, qu’elles soient déclarées ou interdites. Il affirme également qu’il est « nécessaire » que les journalistes soient identifiables, en présentant une carte de presse ou une « attestation normalisée d’identification fournie par leur employeur ou commanditaire ». Le document rappelle aussi que les journalistes peuvent « porter des équipements de protection » et « circuler librement au sein des dispositifs de sécurité ». Par ailleurs, un « référent », « formé et spécifiquement disponible », sera désigné au sein des forces de l’ordre pour toutes les manifestations.
Les pays nordiques en tête, la Birmanie dégringole 
Concernant le classement 2022 de RSF, le trio de tête des pays nordiques - Norvège, Danemark et Suède - reste le modèle démocratique où s’épanouit la liberté d’expression. Les anciens États communistes que sont l'Estonie et la Lituanie font leur entrée parmi les dix pays les mieux classés du monde, alors que les Pays-Bas les quittent.
Dans le bas du classement, un nombre record de pays sont en « situation très grave ». Parmi les plus répressifs pour la presse, la Birmanie, où le coup d’État de février 2021 a brutalement ramené la situation des journalistes dix ans en arrière. Le pays figure désormais au côté de la Corée du Nord et de l’Érythrée.
Cette nouvelle édition est marquée par la polarisation des médias dans un contexte de chaos informationnel global. Les régimes despotiques, les médias d’opinion et la propagande, facteurs d’intensification des tensions, sont montrés du doigt. L’invasion de l’Ukraine par la Russie à la fin du mois de février 2022 est emblématique du phénomène, puisqu’elle a été précédée et préparée par une guerre de la propagande. 

